
Message neuf

Un pays de grenades

Lecture biblique : Dt 8.8 ; Ex 28.33-34 ; 1 R 7.18-20 ; 
Ct 4.3b, 13a ; 2 P 1.3-8

I.	 Dans la Bible, les grenades signifient la plénitude de la vie, l’abondance et 
la beauté de la vie, ainsi que l’expression des richesses de la vie—Dt 8.8 ; 
Ex 28.33-34 ; 1 R 7.18-20 ; Ct 4.3b, 13a :
A.	 Une grenade mûre, remplie de ses graines juteuses, donne une impression de 

plénitude de vie, avec l’abondance de la vie et la beauté de la vie.
B.	 Si nous faisons l’expérience de Christ et nous réjouissons de Lui comme le fro-

ment, l’orge, la vigne et le figuier, l’abondance de la vie de Christ sera avec nous, 
et la beauté de la vie nous concernera. C’est cela l’expérience de Christ comme 
la grenade.

C.	 Si nous croissons en vie jusqu’à la maturité, nous deviendrons des grenades—
Col 2.19 ; 1.28 :
1.	 Plus nous serons disposés à être dirigés et restreints par le Seigneur Jésus en 

raison de notre amour envers Lui, plus nous grandirons dans la vie—v. 13, 28.
2.	 Si nous percevons la vision de la tout-inclusivité de Christ et de Son immen-

sité, nous concentrerons tout notre être sur ce Christ, puis Il nous remplira 
et nous saturera—v. 12 ; 2.9, 16-17 ; 3.10-11 :
a.	 Notre être sera occupé par ce Christ vaste, formidablement riche et 

immense—Ep 3.18.
b.	 Pour nous, vivre sera le Christ qui prend possession de nous, nous rem-

plit et occupe l’espace en nous—Ph 1.20-21a ; Ep 3.17a.
3.	 Être mûr en Christ indique que nous sommes remplis, saturés et imbibés 

de Christ—Col 1.28 :
a.	 Cela signifie que chaque partie de notre être est occupée par Christ—

Ep 3.17a ; Ga 4.19.
b.	 Il s’agit de la croissance dans la vie et de la maturité dans la vie, le 

résultat de l’expérience de Christ tel que le révèle Colossiens—2.9, 19 ; 
3.4, 10-11.

II.	 Les grenades et les clochettes dorées étaient cousues sur l’ourlet de la 
tunique sacerdotale, qui signifie l’église—Ex 28.33-34 :
A.	 L’église dans son humanité devrait regorger de vie. C’est ce que les grenades 

faites de lin signifient.
B.	 L’église détient l’humanité afin d’exprimer la plénitude de la vie et la divinité 

pour faire résonner les clochettes dorées :
1.	 La plénitude de la vie est exprimée dans l’humanité de l’église, mais le son de 

l’avertissement est exprimé dans la divinité de l’église (les clochettes dorées).
2.	 En premier, il y a la plénitude de la vie et ensuite, le retentissement des 

clochettes dorées, c’est-à-dire les paroles qui proviennent de la divinité de 
l’église.

3.	 La beauté de la vie exprimée dans notre humanité et le retentissement issu 
des clochettes dorées sont le signe d’une vie d’église saine.

III.	 Les deux cents grenades entourant les chapiteaux au sommet des colonnes 



du temple signifient l’expression des richesses de la vie—1 R 7.18-20 ; 2 Ch 
3.15-16 ; Jr 52.22-23 :
A.	 Ceux qui se jugent eux-mêmes (le bronze) et qui estiment n’être rien auront la 

capacité de porter toute la responsabilité au milieu d’une situation compliquée 
et emmêlée (les treillis en forme de réseaux et les cordons tressés en chaînettes) 
parce qu’ils ne vivent pas par eux-mêmes, mais par la foi en Dieu (les lis) ; de 
cette manière, ils expriment les richesses de la vie deux cent fois plus (les gre-
nades)—1 R 7.15-22.

B.	 Pour chaque centaine de grenades, quatre-vingt-seize étaient exposées aux élé-
ments et quatre étaient couvertes—Jr 52.22-23 :
1.	 L’expression des richesses de la vie est éternellement complète, dans la 

fraîcheur de la résurrection et dans l’Esprit.
2.	 Le fait que quatre pour cent des grenades étaient couvertes indique que notre 

être naturel, notre vie naturelle et notre moi ont besoin d’être dissimulés.
3.	 Lorsque notre être naturel disparaît, nous avons quatre-vingt-seize grenades, 

c’est-à-dire l’expression riche de la vie de Christ dans la réalité de l’air spi-
rituel.

IV.	 D’après le Cantique des cantiques, les grenades prennent un sens spirituel 
se rapportant à l’expérience progressive de la communion dans l’amour 
entre le croyant individuel et Christ—4.3b, 13a ; 6.7, 11 ; 7.12 ; 8.2b :
A.	 « Ta joue est comme une moitié de grenade / derrière ton voile »—4.3b ; 6.7.
B.	 «  Je descends au jardin des noyers,  / pour voir les jeunes pousses du ravin  / 

pour voir si la vigne bourgeonne, / si les grenadiers f leurissent »—v. 11.
C.	 « Dès le matin nous irons aux vignes / pour voir si la vigne pousse, si la f leur 

s’ouvre, / si les grenadiers f leurissent. / Là je te donnerai mon amour »—7.12.
D.	 « Je te ferais boire du vin aromatisé, / de mon jus de grenades »—8.2b.
E.	 «  Tes pousses sont un jardin de grenadiers  / aux fruits les meilleurs.  / On y 

trouve réunis du henné et du nard »—4.13a :
1.	 Alors que Christ se réjouit de celle qui L’aime, elle est un jardin avec toutes 

sortes de plantes aux couleurs différentes comme les diverses expressions 
de la vie intérieure et aux nombreux parfums qui sont l’expression riche de 
la vie mûre—v. 13-14.

2.	 Cela devient, aux yeux du Seigneur, la beauté de l’amoureuse. L’amoureuse 
de Christ est désormais remplie de tant de richesses de la vie, qu’elle pro-
duit des fruits nourrissants et rafraîchissants, dégage des arômes agréables 
et révèle ses jolies couleurs pour la réjouissance de Christ.

V.	 Dans 2 Pierre 1.3-8, nous voyons le développement des vertus excellentes 
obtenu grâce à la jouissance de la nature divine :
A.	 « Tout ce qui concerne la vie et la piété » renvoie aux divers aspects de la vie 

divine typifiée par les richesses du produit du bon pays—v. 3 :
1.	 La vie est intérieure et nous permet de vivre, tandis que la piété est du 

domaine du visible, étant l’expression de la vie intérieure.
2.	 La vie est l’énergie intérieure, la force intérieure, qui permet de produire la 

piété visible, laquelle mène à la gloire et produit la gloire.
B.	 La foi peut être considérée comme étant la semence tout-inclusive de vie, et 

l’amour, le fruit arrivé à pleine maturité—v. 3, 8.
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C.	 Finalement, nous obtiendrons le développement complet de la vie et la maturité 
de la vie à partir de la semence de la foi, à travers les racines de la vertu et de 
la connaissance, le tronc du contrôle de soi et les branches de l’endurance et de 
la piété, jusqu’au bourgeon et au fruit de l’amour fraternel et de l’amour—v. 5-8.


